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Il n’était pas chanceux, jeannot, ça non, il ne l’était pas. Il le répétait sans 
cesse : 
 
J : Je suis pauvre, plutôt laid, aucune fille ne m’aime, j’ai un bouton sur le nez, de méchants 
voisins et…  
 
Tous : et… et… et… 
 
Si vous l’écoutiez, quelle barbe, vous en aviez pour des heures, à l’entendre 
rouspéter. Il ajoutait toujours, pour finir : 
 
J : Ce n’est pas juste ! Tous les autres ont eu leur part de chance… et moi, le bon Dieu m’a 
oublié 
 
Un jour ses parents lui dirent : 
 
Tous : Pourquoi te plains-tu auprès de nous ? Va donc gémir auprès du bon Dieu, et laisse 
nous TRANQUILLES ! 
 
J : D’accord 
 
Jeannot fit le www@bondieu.fr, sur internet. Ca tombait bien, Dieu était en 
villégiature sur la Terre. 
 
J : Il est là. (en pointant du doigt) Tout au bout…  
 
Tous : (bas) Tout au bout… 
 
J : Autoroute A333…  
 
Tous : (bas) Autoroute A333…  
 
J : SUPER ! 
 
Il révisa sa voiture. Inspecta ses vêtements parce qu’avec la malchance qu’il 
avait, il risquait soit de tomber en panne ou de déplaire. Il prit ses provisions 
et…  
 
Tous : à Dieu va. 
 
Après trois jours et trois nuits de route sans s’arrêter tellement il était 
impatient d’arriver, il se gara sur une aire de repos pour entamer son 
sandwich. Quand tout à coup surgit un chien.  
 
Tous : (mime du chien) 
 
Disons plutôt un monstre chien… 



Jeannot le Malchanceux 

 
www.saganexus.fr.st  2/7 Réalisation Patrick Bernardin 
D’après : Un conte libanais adapté par Evelyne Reberg - Adaptation pour le théâtre : Fabrice 
Roumier 

 
Tous : (mime d’un chien monstre) GRRRR ! 
 
Un pitbull, sec comme un squelette.  
 
Tous : GRRRRR ! 
 
Ce sympathique animal se dirigea vers Jeannot. 
 
Le chien : Moi aussi j’ai faim. Je vais te sucer jusqu’au dernier os. 
 
Jeannot : (tremblant de peur) Hé..hé..hélas. Tu peux pas trouver quelqu’un d’autre ?… 
 
Tous : GRRRR ! 
 
Jeannot : Et voilà ! Je vais périr juste au moment où je me rendais chez le bon Dieu. 
 
Le chien : Comment ça ? Tu allais chez le bon Dieu ? 
 
Jeannot : J’allais chez le bon Dieu lui réclamer un peu de chance. 
 
Le chien : Oh oh (aboyant) Ca m’intéresse ! Ecoute : je renonce à te croquer si tu transmets 
un message au bon Dieu de ma part… 
 
Jeannot : Bien volontiers. 
 
Le chien : Voilà, j’ai un petit problème : j’ai toujours faim. Résultat : Je ne suis jamais 
satisfait. Demande au bon Dieu ce que je dois faire pour calmer mon appétit vorace… 
 
Jeannot remercia le chien de l’avoir laissé sain et sauf et sauta dans sa voiture. 
Il se mit à chanter à tue- tête cette chanson pour ne pas oublier le message du 
chien : 
 

Le pitbull veut s’empiffrer 
Le pitbull veut tout boulotter… 

Faites quelque chose ô bon Dieu 
Pour un pitbull affamé 

ET… et…et.. 
Et pour Jeannot le malchanceux 

 
Après des nuits et des jours entiers de route, Jeannot était épuisé. Il emprunta 
une bretelle au hasard et stoppa devant une jolie maisonnette, plantée sur une 
jolie pelouse où se trouvait aussi une jolie jeune fille. 
 
Tous : (mime de jeune fille, clignant des yeux) Mmmm 
 
qui d’ailleurs s’appelait  
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Tous : Mmmm 
 
Marie-Jolie. 
 
Tous : Mmmm 
 
Marie-Jolie : Bonjour, tu me semble bien las… 
 
Jeannot : Certes. Je viens de loin et je vais très loin encore. 
 
Marie-Jolie : Viens te reposer sous ma tonnelle. 
 
Le lendemain, Jeannot était toujours là, sirotant une bière, affalé dans une 
chaise longue. Bonne, la bière. Confortable, la chaise longue. Et si jolie, Marie-
Jolie. 
 
Tous : Mmmm 
 
Jeannot : Et voilà ! C’est bien ma chance il me faut déjà partir. J’ai rendez-vous chez le bon 
Dieu pour lui réclamer un peu de ch… 
Marie-Jolie : (le coupant) Quoi ? Tu vas chez le bon Dieu ? Je t’en prie, si tu le vois, peux-tu 
Lui demander quelque chose pour moi ? 
 
Jeannot : Toi aussi ? 
 
Marie-Jolie : Toutes les nuits, dans mon lit, je pleure pendant des heures, sans savoir 
pourquoi. Peux-tu demander au bon Dieu d’où viennent ces larmes ? 
 
Jeannot : Promis, promis. Adieu l’amie ! Et merci ! 
 
Jeannot sauta dans sa voiture et il se mit à chanter à tue-tête cette chanson 
pour ne pas oublier le message de Marie-Jolie : 
 

La nuit, Marie a les larmes si près des yeux ! 
C’est son petit cœur qui grelotte 
Faites quelque chose, ô bon Dieu 

Pour une jeune fille triste à pleurer 
ET… et… et… 

Et pour Jeannot le malchanceux. 
 
Toujours des nuits et des jours plus tard, en plein milieu de l’autoroute, Jeannot 
vit enfin se dresser au loin, droit jusqu’au fond du ciel, un gratte-ciel doré. 
 
Tous : OOOOOUUUUUUUAAAAAAAAAAAAAAAAAAAAH 
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Ce ne pouvait être que la maison du bon Dieu. Il lui fallait absolument 
reprendre ses esprits. Il se gara vers un petit étang et se prépara pour la grande 
visite.  
Tous : (pour chaque énumération qui va suivre il y a mime de tout le monde) 
Il se récura, il se moucha, il se tailla les ongles, il se brossa les dents, se mit du 
parfum et changea ses vêtements…  
Tous : (jeux avec le groupe qui ne veulent pas se déshabiller devant tout le monde)  
Il mit son plus beau costume avec une cravate, des chaussures cirées et des sous-
vêtements propres. Il était très ému et… très fatigué aussi. Il s’assoupit au pied 
d’un pylône qui tremblotait. 
 
Tous : (Légèrement courbé) (Bruits en cascade de quelque chose qui tombe. Cascade puis 
tous en même temps.) 
 
Jeannot : Aïe, Ouille ! Ce mal de reins 
 
Le pylône lui était tombé dessus… 
 
Jeannot : Quelle malchance ! Juste au moment où j’allais parler au bon Dieu 
 
Le pylône : Comment ça ? Tu allais chez le bon Dieu ? Ca m’intéresse ! Car vois-tu j’ai un 
problème… 
 
Jeannot : Vraiment ? 
 
Le pylône : Oui. Au moindre souffle de brise, je me laisse aller. Je n’ai pas assez de force pour 
tenir debout. Ca m’énerve, si tu savais ! Je t’en supplie demande au bon Dieu ce que je dois 
faire pour résister… 
 
Jeannot : Promis... (un temps) 
 
Le pylône : eh bé vas-y ! 
 
Jeannot : Oui, mais redresse-toi un peu, que je me libère… 
 
Jeannot remercia le pylône de ne pas l’avoir totalement assommé et sauta dans 
sa voiture en fredonnant ce petit air pour ne pas oublier : 
 

Au moindre coup de vent, le pylône gigote 
Y a une diablerie dans sa botte 

Faites quelque chose, ô bon Dieu, 
Pour un pylône boiteux 

Et.. et.. et.. 
Pour Jeannot le malchanceux. 

 
Enfin le voilà arrivé sur le parking du bon Dieu. Devant la porte il y avait une 
de ces queues !  



Jeannot le Malchanceux 

 
www.saganexus.fr.st  5/7 Réalisation Patrick Bernardin 
D’après : Un conte libanais adapté par Evelyne Reberg - Adaptation pour le théâtre : Fabrice 
Roumier 

 
Tous : (Forme une queue face public) 
 
Toutes sortes de choses étaient demandées au bon Dieu. 
 
Tous : 
Un par un très vite  
De l’argent 
Des bijoux 
Un nouveau-né 
Un canapé 
Un lecteur mp3 
Un chat 
Des skis 
Un lecteur DVD 
Un frigo qui fait des glaçons tout de suite 
Un boulot 
Le gros lot 
 
Jeannot : (timidement en fredonnant) Le pitbull est affamé, La jeune fille veut toujours 
pleurer, le pylône est prêt à tomber, et moi, moi, moi La chance m’a toujours manqué… 
 
Dieu : Tu veux avoir plus de Chance ? No problem (Fais un petit geste de la main) Et voilà ! 
Je t’ai donné ta chance ! 
 
Jeannot : Où ça ? Comment ? 
 
Dieu : A toi de chercher un peu, tu la trouveras sur ton chemin… Quant à tes trois amis… 
 
Le bon Dieu égrena ses conseils à toute vitesse et Jeannot sauta dans sa voiture 
euphorique 
 
Jeannot : Et maintenant j’ai de la chance ! 
 
Tous : (criant) Il a de la chance ! 
 
Il arriva près du pylône 
 
Tous : (légèrement courbé) 
 
Jeannot : Alors Pylône ton problème n’est pas grave. Ce qui te gêne c’est un coffre plein d’or 
que des voleurs ont caché juste sous tes pieds. Il faut juste que quelqu’un le déterre, et tu 
tiendras droit comme un i… 
 
Le pylône : Je t’en supplie délivre-moi sans plus attendre… Creuse vite et emporte ce 
maudit coffre ! 
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Jeannot : Ha ha tu veux rire ! Je vais pas perdre mon temps à ça alors que la chance 
m’attend sur la route. Tu trouveras bien quelqu’un pour le faire. Un coffre à trésor ça ne se 
refuse pas. Salut ! 
 
Tous : (Brouhaha de piaillement) quoi ? c’est pas possible ? pfff etc… 
 
Le narrateur tape du pied pour arrêter les bruits 
Il sauta dans sa voiture et au bout de pfff nuits et pff jours il tambourina à la 
porte de Marie-Jolie. 
 
Tous : (mime de fille) Mmmm 
 
Jeannot : J’ai une excellente recette pour toi : Un garçon ! 
 
Marie-Jolie : Explique-toi, Jeannot. 
 
Jeannot : Voilà, si tu veux cesser de pleurer, il suffit que tu te maries avec un garçon qui te 
plaise. 
 
Marie-Jolie : Eh bien.. Toi tu me plais. (toute tremblante) Et j’ai l’impression que je te plais 
aussi… Veux-tu qu’on se marie ?  
 
Jeannot : Me marier ? En ce moment ? Tu imagines le temps que ça prend ! Je te signale 
que la Chance m’attend sur la route. Je n’ai pas le temps pour l’amour ! Adieu Marie-Jolie, 
et trouve-toi un bon mari ! 
 
Tous : (Brouhaha un peu plus fort) Oh ? Hein ? Non mais etc..… 
 
Le narrateur tape du pied pour arrêter les bruits  
Sans plus regarder la jeune fille, il sauta dans son auto et roula, roula, roula…. 
Et au bout de …. Enfin vous avez compris. Il s’arrêta enfin sur l’aire de repos, 
près du pitbull qui l’attendait, la langue pendante. 
 
Tous : (mime du monstre chien Reniflant et bavant) 
 
Jeannot : Bonne nouvelle pour toi ! Ton cas est simple ! Le bon Dieu dit que tu cesseras 
d’avoir faim le jour où tu mangeras le garçon le plus bête du monde et de la terre… 
 

ENOOORME SILENCE (juste respiration du monstre) 
 
Tous : (Lui saute dessus pour le béqueter. Bruit de morsures, de Aïe, de non c’est à moi….) 
 
Stooop 
 
Tous : (arrêt sur image) 
 
Beaucoup disent que l’histoire s’arrête là. Moi je préfère ajouter : 
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Jeannot :Non ! non ! Au secours ! J’ai compris !  
 
Il sauta dans son auto, fonça, et dès qu’il le put il prit l’autoroute dans l’autre 
sens et au bout de…………… 
 

FIN 


